
7ème mission pédopsychiatrique 18-20, 23 octobre- 6 novembre 2021 

Responsable de mission : Dr. Saskia von Overbeck Ottino 

2ème experts suisses : 	 Dr. Morard-Dubey 23-27 octobre 2021 
Dr. Giuseppe Lo Piccolo 2-5 novembre 2021 

Cette mission a dû être reportée plusieurs fois en raison de la pandémie Covid-19.  Elles est 
une condensation de deux missions en raison des échéances budgétaires à la fin de l’année 
en cours.  

La mission a plusieurs objectifs :  
o Améliorer les soins en santé mentale et un réseau pluridisciplinaire en périnatalité  
o Offrir quelques formations ciblées sur les enfants de la rue, et les enfants victimes de 

violences domestiques 
o Effectuer le 2ème module en Photolangage® II à Kigali et à Huye 
o Prospecter la faisabilité de futurs projets 

o Dans le domaine de la périnatalité 
o Dans le domaine de troubles du développement de l’enfant (tr. du spectre 

autistique)  

1ère semaine : 23-27 octobre :  

➢ Travail en réseau pluridisciplinaire en santé mentale périnatale 
o Participants : gynécologues, sage-femmes, infirmières en néonatologie, 

pédiatres, psychologues 
o Thèmes abordés : dépression du post-partum, impacts des interventions dans 

le prépartum, attention à la relation mère-père-bébé, prévention, traitement 
➢ Réflexion sur la pertinence d’un projet pilote en santé mentale périnatale :  l’OMS 

atteste de 20% de dépressions du post-partum, une étude faite par l’université du 
Rwanda dans l’Est du pays, atteste même de 60% de dépressions du post-partum.  
Étant donné l’impact du ce trouble sur le développement et l’avenir du bébé, il s’agit 
d’un problème de santé publique à aborder urgemment. Au vu du peu de 
professionnels spécialistes de la petite enfance, il serait pertinent de développer un 
système en « filet » du centre-spécialisé jusqu’à la périphérie, dans les centres de 
santé. Les agents de santé pourraient acquérir quelques compétences dans la 
détection des grossesses à risque (aussi en fonction de paramètres psychosociaux tels 
la pauvreté, les mères célibataires, les violences domestiques ou sociales…) ou des 
retards de développement de l’enfant, pour faire remonter, si nécessaire, la situation 
au niveau du district voire au vers un centre plus spécialisé. Importance donc d’une 
construction pluridisciplinaires qui va de la cellule locale au centre spécialisé. Un tel 
projet est plébiscité par les partenaires rwandais.  



➢ Formations plus pointues autour de cas complexes tels les enfants des rues ou 
victimes de violences domestiques 

➢ Visites d’écoles spécialisées pour des enfants ayant des « besoins spéciaux », des 
enfants qui ont des retards mentaux, des trisomies ou des troubles du 
développement du spectre autistique dans le but de répertorier les ressources et les 
manques pour cibler un projet dans ce domaine.  

o Les écoles sont peu nombreuses et disposent de très peu de personnel formé 
o Les coûts sont chers, en partie portés par les parents 
o Les professionnels sur place souhaiterait que des évaluations des enfants 

puissent être faites par des spécialistes afin de mieux cibler les suivis 
o Tous crient le manque de logopédiste, très précieux dans ce domaine des 

troubles du développement.  
o Le travail avec les familles est quasiment inexistant.  
o Tous souhaite des formations pour suivre mieux les enfants et seraient ouvert 

à collaborer entre professionnels des différentes écoles.  

➢ Introduction en santé périnatale au centre de santé de Kirehe 
o A la demande du responsable de l’hôpital, le gyncologue Dr. Sadoscar 

Hakizimana, nous nous rendons à cet hôpital de l’Est soutenu par USAID dans 
le but de sensibliser l’équipe soignante à la santé mentale de la périnatalité. 
Le centre a, en effet, été désigné comme devant devenir un centre 
d’excellence dans le domaine de la périnatalité.  

o Le souhait du Dr. Sadoscar Hakizimana est de pouvoir adjoindre aux soins 
somatiques en périnatalité, une attention psychiatrique et ceci depuis les 
centre de santé jusqu’à l’hôpital de district.  

o Ceci va aussi dans le sens du développement d’une médecine globale dans la 
région.  

2ème semaine : 2-5 novembre 2021 

➢ Formation Photolangage®II à Kigali :  
o Il s’agit du 2ème cycle de formation pour ceux qui ont effectué un premier 

cycle.  
o 8 participants.   
o Tous ont pratiqué mais entre collègues, soit pour se familiariser avec la 

méthode soit pour un travail d’intervision. A la longue des professionnels du 
service non formés en Photolangage® ont été intégrés dans le groupe.  

o Tous ont apprécié la méthode et souhaitent poursuivre 
o La pandémie a bien sûr, interrompu un certain nombre de projets qui sont en 

voie de reprise 

➢ Formation Photolangage®II à Huye :  



o Là aussi, il s’agit du 2ème cycle de formation 
o 13 participants de structures différentes (Isange rehab center, CHUB, Ndera, 

écoles, université) 
o Beaucoup de participants ont tenté de mettre en place des groupes, avec 

quelques variations techniques. La pandémie a interrompu certains groupes 
mais l’expérience est vécue globalement comme très positive.  

➢ Les deux groupes formés souhaitent pouvoir bénéficier de SV, éventuellement à 
distance et, d’ici quelques années d’un 3ème temps de formation pour consolicer les 
acquis.  

➢ Des dossiers de Photolangage® vont être commandés pour les groupes qui n’en ont 
pas encore.  

Rencontres stratégiques :  

➢ DDC Théoneste Twahira :  Notre phase 18-20, prolongée en 2021 en raison de la 
pandémie se termine en fin 2021. Le programme psycho-social de la DDC se termine 
au profit d’un programme en santé mentale.  Des projets sont déjà en cours au 
Burundi. D’autres en construction au Congo-Kivu. La DDC souhaiterait que nous 
puissions étendre nos projets dans ces régions sans pourtant pouvoir s’engager sur 
quoi que ce soit pour le moment.  Il nous est redit que pour eux, il vaudrait mieux 
que nous soyons une association rwandaise.  

➢ Rbc Yvonne Kayiteshonga, responsable du département de santé mentale à rbc. Elle 
soutient pleinement nos projets et souhaite que nous puissions particper à certaines 
formations.  

➢ Evariste :  nous abordons avec lui les questions des écoles spécialisées mais aussi de 
comment aborder les difficultés psychologiques dans les écoles.   

➢ Penine 


